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A près six journées plutôt réus-
sies par nos violets, ce nouveau 
championnat « Nationale » s’est 
donc interrompu le temps d’un 

reconfinement. Il a fallu encore une fois 
s’adapter à cette nouvelle contrainte et 
mettre en sommeil nos activités pour 
d’abord préserver la santé de nos joueurs 
comme celle de leur entourage et, autant 
que possible, préserver la santé financière  
de l’USBPA.
Dans ce Mag’Violet dont nous avons dé-
cidé de reporter la sortie initialement 
programmée début décembre 2020, vous 
découvrirez le calendrier réécrit par la 
Fédération Française de Rugby (FFR) en 

étroite concertation avec les clubs de 
« Nationale » où l’USBPA a encore été 
force de propositions. Ainsi, à partir du 10 
janvier 2021 nous devrions pouvoir rece-
voir nos fidèles supporters et partenaires 
à Verchère dans un match de reprise qui 
nous opposera à Suresnes. Nous pourrons 
alors vibrer à nouveau tous ensemble et 
renouer ce lien violet qui nous unit.
Malgré la situation sanitaire inédite que 
nous avons connue, ce début de saison 
a été marqué par le désir d’ouverture 
du club vers ses amis voisins. C’est ain-
si qu’une convention a été signée avec 
les féminines des Violettes bressanes et 
qu’un travail de fond a été initié avec plu-

sieurs clubs de notre bassin de vie afin 
de fluidifier nos relations de bon voisi-
nage. Pour concrétiser et amplifier cette 
volonté, nous avons également répon-
du favorablement aux sollicitations du 
LOU pour devenir, aux côtés de Bourgoin 
et de Valence-Romans, l’un de ses  
clubs partenaires.
Ne doutons pas qu’en renforçant ces 
liens locaux et régionaux, nous serons à 
l’avenir plus riches de jeunes talents et  
plus performants.

Le conseil d’administration de l’USBPA

Sans cesse, renforcer 
nos liens aux autres !
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REPRISE CHAMPIONNAT

C ’est désormais officiel, le cham-
pionnat de Nationale repren-
dra ses droits le 10 janvier. A 
l’issue de la réunion 2 entre la 

Fédération Française de Rugby ainsi que 
les présidents des clubs de nationale, voi-
ci les différents principes qui ont été rete-
nus pour la reprise du championnat. Tout 
d’abord, la FFR annonce avoir optimisé 
le format de cette poule unique. En effet, 
une prise en compte des matchs déjà dis-
putés et une reprogrammation des ren-
contres non jouées est effectuée. Ensuite, 
les hautes instances ont optimisé l’équité 
sportive notamment sur l’équilibre des 
rencontres jouées à domicile ainsi qu’à 
l’extérieur. C’est donc pour cela que les 
Violets seront opposés au RC Suresnes 
dès le 10 janvier à l’occasion d’une « jour-
née adaptée ». Cette journée concerne 
l’ensemble des clubs de Nationale et 
permet d’assurer à chacun 10 matchs 
à domicile et 10 matchs à l’extérieur. 
Également, il est important de noter que 
les rencontres des journées 7 à 13 seront 
considérées comme nulles. Pour finir, la 
FFR appliquera des péréquations en fin de 
saison sportive comme le prévoient leurs  
Règlements Généraux. 

Des journées de report / repli 
prévues en cas de besoin
Étant donné le gel des journées 7 à 13, 
l’USBPA Rugby disposera d’un calendrier 
décalé sur la phase retour de Nationale. 
Au lieu de se déplacer à Blagnac le 10 jan-
vier, les violets effectueront leur voyage le 
week-end du 16-17 janvier, ce qui décale 
toutes les autres dates des rencontres. 
Aussi, la FFR indique que trois journées 
de « report-repli » seront disponibles pour 

rattraper les matchs en retard (cf match à 
Massy pour nos Violets) et les matchs qui 
pourraient encore être reportés à cause 
du Covid19 ou autres aléas (neige, inon-
dations etc). Voici donc les 3 week-end de 
report-repli : 27-28 février, 10-11 avril et 
15-16 mai. 

Des phases finales modifiées
Comme l’indique la FFR dans son commu-
niqué, «A l’issue de la phase qualificative, 
les équipes classées 1ère, 2ème, 3ème et 4ème de 

la poule sont directement qualifiées pour 
les demi-finales» annonce la FFR. 

Ainsi, voici comment s’organiseront les de-
mi-finales de Nationale (29-30 mai 2021) :
Rencontre entre le 1er et le 4ème de la phase 
qualificative (demi 1)
Rencontre entre le 2ème et le 3ème de la 
phase qualificative (demi 2)
La finale du Championnat de Nationale se 
tiendra sur terrain neutre le week-end du 
6 juin.

Baptiste Mocellin 

Nationale : une reprise en janvier et 
un calendrier décalé 
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RECRUES EQUIPE PRO

Peter NELSON :
Un habitué du haut niveau !

Sione Anga’Aelangi

P our pallier la blessure de Quentin 
Traversier (ligaments croisés du 
genou), l’USBPA Rugby enregistre 
l’arrivée de Sione Anga’Aelangi, 

talonneur Tongien de 32 ans. Passé par 
le RC Vannes, le Biarritz Olympique en 
Pro D2, et plus récemment par le Stade 
Français Paris en Top 14, Sione connaît 
bien la France et viendra renforcer le col-
lectif bressan jusqu’à la fin de saison de 
Nationale. Le natif de Sydney, en Australie, 
a porté à cinq reprises les couleurs des 
Tonga et a débuté sa carrière dans le 
championnat Néo-Zélandais.

« Un joueur revanchard »
Thomas Choveau, entraîneur en charge 
des avants, s’exprime sur la personna-
lité de Sione : « On a eu l’occasion de le 
voir jouer sur le match à Biarritz lors de la 
saison de Pro D2, il est rentré en tant que 
remplaçant. C’est un joueur qui est très fort 
dans les duels, très puissant physiquement. 
En octobre, il a fait un essai chez nous et il 
a fortement apprécié les installations ici. 
Sa compagne est française et je pense qu’il 
va vite s’intégrer. Sur l’état d’esprit, il colle 
parfaitement avec ce que l’on cherche, 
jouer au meilleur niveau possible. » 

A rrivé à Bourg-en-Bresse début 
septembre pour palier la bles-
sure de longue durée de Mathis 
Viard à l’ouverture, Peter Nelson 

(27 ans), international canadien a porté 
les couleurs de l’Ulster durant huit sai-
sons. Évoluant à l’ouverture mais aussi à 
l’arrière, Peter a eu l’opportunité de pou-
voir jouer la dernière coupe du monde 
au Japon (2019) et affronter l’Italie, la 
Nouvelle Zélande ainsi que l’Afrique du 
Sud. Le natif de Dungannon en Irlande du 
Nord est un homme au grand cœur : avec 

ses coéquipiers canadiens, ils se sont mo-
bilisés pour aider les Japonais touchés par 
les intempéries lors de la Coupe du Monde 
et évacuer, nettoyer des habitations dé-
vastées par les coulées de boue.

Yoann Boulanger, entraîneur des bres-
sans, s’est exprimé sur ce joueur à fort 
potentiel lors de sa présentation officielle 
face à la presse : « Peter a une grosse expé-
rience du haut niveau. Il a joué la dernière 
Coupe du Monde avec le Canada. Il a éga-
lement joué avec l’Ulster. Il a une bonne 

technique au pied comme à la main, qu’il 
nous a montrée pendant la semaine de test 
à l’entraînement et sur la rencontre jouée 
face à Chambéry ». 
Interrogé le jour de son arrivée, Peter ex-
plique son choix de rejoindre l’USBPA : « Le 
niveau de professionnalisme de l’équipe, 
les ambitions m’impressionnent. Je suis ex-
cité de vivre une nouvelle expérience et une 
nouvelle aventure. J’ai hâte de me confron-
ter au jeu à la Française ». 

Une intégration réussie 
au sein du groupe 

Juste après son premier match, la nou-
velle recrue bressane livre son ressenti 
sur son arrivée, son adaptation et ses 
nouveaux partenaires : « Tout le monde 
est super avec moi, ils m’ont bien aidé. Je 
travaille dur pour apprendre le français, 
comme ça je pourrai mieux communiquer 
avec l’équipe. On s’entraîne beaucoup de-
puis le début de la saison, et on obtient 
de bons résultats sur les premiers matchs. 
C’était super de pouvoir enfin jouer mon 
premier match contre Chambéry j’ai vrai-
ment apprécié ! Les supporters et l’atmos-
phère, c’était génial ! C’était super de ga-
gner avec eux ».

B.M.

Baptiste Mocellin 

Peter lors de sa première titularisation avec les Violets, face au SO Chambéry (17 octobre 2020)

Sione avec le Stade Français face à Brive en 
janvier 2020 (Challenge Cup)
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VESTIAIRES PROS À VERCHERE

E ric Thomas, vice-président de la 
Communauté d’agglomération 
du bassin de Bourg-en-Bresse 
(CA3B) le rappelle en préam-

bule : « Les travaux de modernisation que 
nous avons effectués au stade Verchère 
visent à un double objectif : favoriser le 
développement des clubs, l’USBPA et le 
FBBP, et accueillir tous les publics dans 
de les meilleures conditions. » Dans le 
ventre de la désormais immense tri-
bune Sud du stade, de nouveaux ves-
tiaires et de multiples équipements 
annexes constituent de véritables 
outils de sportifs professionnels, et 
participent pleinement au développe-
ment des clubs bressans. « Nous avons 
beaucoup de très bons échos du monde 
sportif et des clubs visiteurs », se réjouit  
Eric Thomas.

Les deux vestiaires destinés aux joueurs 
ont une superficie de 100 mètres carrés. 
L’un arbore la couleur violette, celle de 
l’USBPA, l’autre la couleur bleue, celle 
du FBBP. Le club bressan recevant uti-
lise évidemment le vestiaire qui lui cor-
respond et laisse l’autre à son visiteur.

L’équipement comprend aussi un ves-
tiaire destiné aux arbitres, un bureau 

pour les délégués, ainsi que divers 
locaux réglementaires pour les méde-
cins, l’infirmerie, les tests antidopage. 
Des tables de massage et, bien sûr, des 
toilettes ont également été installées. A 
noter que l’infirmerie est conçue de ma-
nière à permettre un accès direct vers 
une ambulance.

La salle de conférence de presse, qui 
sert aussi de salle de presse, est accom-
pagnée d’une zone d’interviews flash et 
même d’une zone d’interviews super 
flash avant l’entrée dans les vestiaires.

De vastes couloirs reliant les vestiaires 
au terrain proprement dit, avec une 
partie utilisée par une seule équipe 
et une partie commune, occupent en 
outre un espace conséquent. « Vu leur 
stature, les rugbymen ont besoin de 
place », confirme Eric Thomas.

A signaler encore qu’un espace destiné 
au PC sécurité a été créé, ainsi qu’un 
autre pour la régie son-vidéo. Enfin, 
dans la partie la plus proche de l’avenue 
des sports, une buvette supplémen-
taire, avec vue sur le stade, a été mise 
en place.

Un tel équipement nécessite un suivi 
permanent : un employé de la CA3B, 
Yannick Jourdain, est le stadium mana-
ger de Verchère et est en contact per-
manent avec les clubs.

On ne serait pas complet si l’on n’ajou-
tait pas cette information glissée par 
Eric Thomas : il est prévu d’installer 
200 mètres carrés de panneaux photo-
voltaïques sur le toit de la tribune Sud, 
l’électricité produite devant être redis-
tribuée dans le réseau interne.

Petit rappel
L’ensemble des travaux réalisés pour la 
tribune Sud du stade Verchère (tribunes 
et vestiaires) est revenu à 3,6 millions 
d’euros hors taxes. Un montant finan-
cé essentiellement par la CA3B, qui a 
néanmoins bénéficié de subventions 
du Département de l’Ain (250 000 euros) 
et de la Région.
Le groupement chargé des travaux était 
l’entreprise SER construction, l’archi-
tecte M. Bruno Masson qui avait été 
associé à des travaux réalisés au stade 
Geoffroy Guichard.

Daniel Veylon

Au stade Marcel Verchère
de vrais vestiaires de professionnels
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LABEL STADE PRO

A l’occasion de la rencontre du 
26 septembre jouée contre le 
Sporting Club Albigeois, l’USBPA 
Rugby a été auditionnée par la 

Ligue Nationale de Rugby dans le cadre de 
la labélisation du stade Marcel Verchère. 
Initialement prévu en Pro D2, cet audit 
a été reporté du fait de la destruction de 
l’ancienne tribune Millet et devait attri-
buer, ou non, un label gage de qualité et 
de fonctionnalité des infrastructures au 
sein de l’enceinte sportive. 

La Ligue Nationale de Rugby met en place 
un dispositif de Labels pour les 30 clubs 
de Top14 / Pro D2 : un label « Stade Pro » 
et un label « Stade Elite ». Le but de ce 
dernier est de pouvoir accompagner les 
clubs amateurs et professionnels dans 
leur structuration. Ceux qui respectent 
ce dispositif se voient reverser une quote 
part des droits TV écrite comptablement 
dans leur bilan financier. Cette part re-
présente plusieurs dizaines de milliers 
d’euros. Ainsi, ces droits TV représentent 

une manne financière importante pour les 
clubs et la LNR se doit de poser un cadre 
pour que le rendu filmé soit de qualité.
 

De nombreux critères 
pour évaluer Verchère ! 

Ainsi, il existe plus de 100 critères répartis 
dans des catégories très vastes : cela va 
de la sécurité à l’organisation en passant 
par le nombre de pommeaux de douches 
dans les vestiaires de match. Également, 
à titre d’exemple, il existe 25 points de 
mesure relatifs à l’éclairage du stade. En 
somme, un cahier des charges lourd et 
contraignant. 

En ce qui concerne la pelouse, l’entreprise 
Parc et Sports réalise un travail de quali-
té en utilisant une technologie adaptée* 
depuis 5 ans, ce qui permet de valider une 
bonne partie des critères inscrits dans la 
catégorie concernée. La CA3B œuvre au 
quotidien pour que les clubs puissent 
évoluer sur un terrain exceptionnel et 

agréable à utiliser pour les joueurs profes-
sionnels.
 
Avec le plan de modernisation des in-
frastructures du stade Verchère, l’Agglo-
mération de Bourg-en-Bresse s’est coor-
donnée, en bonne intelligence, avec les 
clubs résidents. La nouvelle extension de 
la tribune Sénétaire permet d’engranger 
facilement un maximum de points. Il n’y 
a pas d’improvisation possible ! L’USBPA 
tient à remercier la ville de Bourg-en-
Bresse, la CA3B ainsi que tous les parte-
naires privés qui se sont mobilisés sur le 
projet du Label Stade Pro qui a été décer-
né à Verchère il y a peu. 

Baptiste Mocellin

*Technologie « Air Fibr » : Pelouse 100% naturelle 
enracinée dans un substrat artificiel, AirFibr est 
la toute dernière innovation dans le domaine des 
sols sportifs hybrides. Cette technologie est desti-
née aux terrains d’honneur et d’entraînement des 
clubs de football et de rugby de haut niveau, pour 
lesquels elle a été spécifiquement conçue.

Verchère obtient le label
« Stade Pro » !

Verchère : un stade bientôt labélisé à hauteur de sa modernité 
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PORTRAIT 

À 34 ans révolus, Simon Bornuat, 
l’un des plus anciens joueurs de 
l’USBPA tant en âge qu’en an-
cienneté, joue sa dernière sai-

son sous les couleurs violettes.

Simon porte le maillot de l’USBPA depuis 
ses six ans. Un maillot que portaient déjà 
son père, Jean-Luc, et son frère Étienne. 
Une famille rugby aux semaines rythmées 
par les entraînements, les matchs et les 
lessives des maillots crottés de la boue de 
Verchère ou de La Chagne. À quinze ans, 
Simon est repéré par le Lou qu’il intègre 
pour quatre années dont trois passées 
chez les Espoirs lyonnais. C’est là qu’il 
découvre la Pro D2 sous la houlette de 
Jean-Henri Tubert, l’actuel et embléma-
tique entraîneur du CSBJ de Bourgoin. Sa 
formation rugbystique accomplie, Simon 
joue une saison à Villeurbanne avant de 
rejoindre Mâcon et de participer à la mon-
tée de l’ASM en Fédérale1. Ambitieux, le 
club des bords de Saône fait justement 

venir Jean-Henri Tubert lequel met de 
l’ordre dans un groupe jugé un brin trop 
noceur. Simon et quelques autres font les 
frais de l’intransigeant coach catalan pas-
sé par La Voulte et décide de revenir au 
bercail violet. Un retour par la petite porte 
et sans défraiement grâce au poste qu’il 
occupe dans l’entreprise de fournitures in-
dustrielles que dirige sa compagne Karine. 

Une saison de rêve !
C’était en 2010. Une époque où la troi-
sième ligne de l’équipe violette était as-
surée par Maximin Saglio, Yvon Bonnard, 
Adrien Buatier, Fabien Vailloud et Greg 
Garnier. 
Hélàs, dès le début de la saison, une grave 
blessure à l’épaule éloigne Simon des ter-
rains.
En 2012, tout change. L’USBPA lui propose 
un contrat pour une saison de rêve ! Sur 18 
matchs joués, l’USBPA enchaîne neuf vic-
toires à Verchère et sept à l’extérieur ! Les 

deux seules défaites se jouent à quelques 
points face à Montluçon (26-20) et à Lille 
(10-6). Une année pied au plancher, cou-
ronnée par une montée en ProD2 et, en 
bonus, le titre de champion de France de 
Fédérale1 gagné face à Bourgoin. Depuis, 
Simon est un incontournable de la troi-
sième ligne violette.

Gros plaqueur
D’un gabarit moyen à ce poste (1m86 pour 
95 kg) il est de tous les combats. Gros pla-
queur, il préfère, prendre les costauds de 
devant dans des espaces resserrés, plu-
tôt que de courir derrière les gazelles des 
lignes arrières. Au ras des regroupements 
il plaque bas, toujours aux jambes, comme 
on l’apprend à l’école de rugby, pour éviter 
d’être emporté par la puissance de l’ad-
versaire et risquer une blessure. Ce geste 
maîtrisé lui vient aussi de son passage 
au judo qui utilise la force de l’adversaire 
pour le mettre au sol. Mémé Perret, son 
copain de toujours avec lequel il totalise 
plus de 25 ans de complicité amicale et 
sportive, reconnaît en Simon d’immenses 
qualités de combattant. « Comme dans la 
vie, sur le terrain il se donne à fond et s’il ne 
déteste personne, ses adversaires savent 
qu’il est prudent de ne pas lui marcher sur 
les pieds ». Les supporters de la tribune 
CGT apprécient le tempérament fougueux 
de Simon. Ils le savent capable de faire la 
police et, quand il le faut, de mettre les 
points sur les I et des poings dans les nez ! 
Une réputation qui lui vaudra d’être autre-
fois dans le viseur des arbitres lesquels, 
parfois, sortaient un peu vite à son égard 
le carton rouge synonyme d’expulsion dé-
finitive. « Je ne supporte ni l’injustice ni la 
provocation », reconnaît Simon qui, au fil 
des saisons et des sanctions, l’âge aidant 
aussi, s’est beaucoup assagi. Il peut au-
jourd’hui se féliciter « de ne pas avoir pris 
un seul carton depuis deux saisons ! ».

Un retour inattendu sous 
le maillot violet

En fin de carrière, Simon pensait même ne 
pas rechausser les crampons pour la sai-
son en cours. « Les entraîneurs ne m’avaient 
pas caché, dès janvier 2020, qu’ils ne 

Simon Bornuat : un gladiateur, 
premier prix de camaraderie

Simon est un gros plaqueur qui sait aussi prendre des balles en touche.
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PORTRAIT

L’avis de Thomas Choveau :
« Un garçon attachant, doublé 
d’un valeureux combattant »

Simon Bornuat ne laisse personne indifférent. Ni 
ses partenaires qui lui délivrent volontiers le pre-
mier prix de la camaraderie, ni ses entraîneurs 
évidemment plus attachés eux à son exemplaire 
engagement sur le terrain. Thomas Choveau, l’en-
traîneur des avants de l’USBPA, reconnaît en Simon 
« un garçon attachant, au contact facile, respectueux 
des personnes comme des consignes » et qui voue 
au club Violet une affection qui frôle la dévotion. 
Sur le terrain, Thomas sait pouvoir compter sur ce 
valeureux combattant « capable de défendre avec 
efficacité sur un huit lancé et percutant comme sur 
de rapides trois-quarts. De prendre des ballons en 
touche en mettant à profit une excellente détente dy-
namique. Capable de se déplacer jusqu’en bout de 
ligne pour prendre un étroit couloir qui s’ouvre… ». 
Bref, « de savoir un peu tout faire à force d’observa-
tions et d’adaptation à des phases de jeu déstruc-
turées où il faut parer au plus pressé, plaquer, vite 
se relever, pour ne pas se laisser déborder ». Simon, 
c’est un vrai couteau suisse format rugby ! 

L’après rugby :
Et après sa dernière saison 
de joueur ?

Simon Bornuat a consacré son temps et son énergie 
au rugby brisant d’un coup une scolarité interrompue 
au niveau du bac et son rêve d’entrevoir un métier 
en rapport avec le corps. Si bien qu’au terme de sa 
carrière de sportif, il se doit de penser sans attendre 
à l’après rugby. Après avoir testé plusieurs domaines 
professionnels, c’est finalement la maintenance in-
dustrielle qui a retenu son choix. Actuellement en 
formation en alternance au CFA de Péronnas, il pré-
pare un Certificat de qualification professionnelle 
en maintenance industrielle (CQPM) et accompagne 
les équipes de maintenance de Renault Truck pour 
apprivoiser la pratique. Sa formation assurée, il vise 
un poste en maintenance d’ascenseurs. Simon et sa 
compagne Karine, une fille de gendarme venu de 
Rennes et resté à Belley, sont les heureux parents 
de deux garçons, Marius (6 ans) et Émile (4 ans) déjà 
porteurs du maillot Violet même si l’option judo avait 
été envisagée. Pour Simon, son horizon de joueur est 
fixé. De Servas où la famille réside, Verchère restera 
pour lui une destination d’autant plus familière que 
les dirigeants de l’USBPA n’excluent pas de lui confier 
une mission. Et ainsi permettre à Simon d’écrire en-
core quelques pages sportives à l’encre violette…

Simon visionne beaucoup de matchs et apprécie le jeu des équipes anglo-saxonnes 
qu’incarne pour lui le troisième ligne aile Néo-Zélandais Richie McCaw. 

me garderaient pas. La chose 
était claire et je l’avais bien accep-
tée ». Mais voilà, le Coronavirus 
s’est invité et la saison s’est bru-
talement arrêtée en mars empor-
tant les ambitions de montée en 
ProD2. Tout était à reconstruire en 
reconduisant l’essentiel de l’effec-
tif. Simon était finalement conser-
vé une année supplémentaire. 
« J’étais prêt à faire autre chose, 
mais j’ai beaucoup apprécié d’être 
rappelé », reconnaît Simon. Lui qui 
fréquente le club violet depuis un 
quart de siècle mesure le chemin 
parcouru par l’USBPA et reconnaît 
avoir beaucoup de chance d’être 
engagé dans un club aujourd’hui 
doté « d’équipements performants 
et animé par un staff sportif sérieux, 
travailleur et surtout respectueux 
des joueurs ». Jacques Page, le co-
président de l’USBPA confirme son 
profil de « gladiateur » capable de 
« s’adapter aux exigences du rugby 
moderne » et « d’attachant, drôle 
et très humain personnage dans 
la vie ». Les dirigeants de l’USBPA 

ne voulaient pas que sa carrière 
s’arrête sur une saison tronquée. 
« Sportivement et humainement, il 
méritait mieux. Aussi, au terme de 
la saison en cours, on serait heureux 
de le conserver dans le giron du club. 
Ce ne serait que justice, lui qui a si 
bien servi l’USBPA comme joueur », 
estime encore Jacques Page.

Serge Berra
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CLUB HOUSE DE LA CHAGNE

A la Chagne, un club house tout neuf

A la Chagne, où elle a son siège et 
fait vivre presque toutes les for-
mations de l’USBPA (des moins 
de 6 ans aux espoirs), l’asso-

ciation s’est désormais dotée d’un club 
house tout beau tout neuf… qui attend 
que la situation sanitaire s’améliore, pour 
rendre tous les services attendus.

Jean-Louis Daniele, qui préside l’associa-
tion aux côtés de Christian Borron, évoque 
avec une réelle émotion cet équipement 
dont le mode de réalisation, exemplaire, 
témoigne de l’engagement sans réserve 
auprès de l’USBPA de sponsors, de béné-
voles et de joueurs.

Un mot d’abord pour rappeler que, dé-
but 2020, les dirigeants du club violet 
indiquaient déjà leur projet de transfor-
mer rapidement des bungalows existants 
pour en faire un véritable club house qui 
deviendrait ainsi l’espace de vie de l’asso. 
Le premier confinement est évidemment 
passé par là, retardant de quelques mois 
cette belle réalisation. Mais les travaux ont 
eu lieu dès que possible et, fin juin, le club 
house était opérationnel.

L’âme de cette création, c’est Antoine 
Lagrange, artisan et bénévole du club, qui 
a orchestré l’ensemble de l’opération, en 
véritable chef de chantier. Sous sa hou-
lette, toutes les bonnes volontés ont pu 
s’harmoniser au mieux pour atteindre 
l’objectif commun.

Aujourd’hui, le club house de la Chagne se 
compose :
• d’une grande salle destinée aux récep-

tions d’après match et aux repas des 
joueurs (il est possible d’installer des 

tables pour 60 convives au moins), qui 
peut servir aussi de salle de jeu (baby 
foot) ou de lieu de rencontres conviviales 
(il est équipé de chaises, de fauteuils, de 
canapés)

• d’une cuisine disposant de tous les équi-
pements nécessaires grâce à un don gé-
néreux du club des anciens de l’USB

• d’un bar monté par des sponsors
• de toilettes.

Les peintures, le lino installé au sol ont 

été offerts par des sponsors. Une dizaine 
de cadets du club ont peint l’intérieur du 
club house.

Fermé pendant le confinement, bien évi-
demment, cet ensemble de plus de 200 
mètres carrés ne tardera pas, on l’espère, à 
offrir un cadre de vie agréable aux joueurs 
du club, aux parents des plus jeunes, aux 
bénévoles. Il devrait être inauguré, si tout 
va bien début 2021.

Daniel Veylon

Le club house de la Change, espace de vie de l’association violette. 
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DÉCÈS DE NICOLAS GIGOT

Des témoignages pour rappeler le 
souvenir de Nicolas

L e 13 septembre dernier alors que 
l’USBPA recevait Blagnac, tout 
Verchère a été saisi par la dignité 
avec laquelle la maman de Nicolas 

Gigot, Isabelle, a évoqué le souvenir de 
son fils décédé quelques semaines plus 
tôt. Ce soir-là, toute la famille proche ré-
unie a tenu à remercier le club violet, ses 
dirigeants et ses supporters qui ont ac-
compagné la douloureuse fin de vie de 
Nicolas. Les hommages au jeune espoir de 
l’USBPA se poursuivront tout au long de la 
saison. Les joueurs de l’équipe première 
arborent désormais à domicile un maillot 
sur lequel figure à l’épaule le logo aux cou-
leurs du drapeau belge (noir, jaune, rouge) 
flanqué de ses initiales NG et du numéro 
1 pour indiquer le poste de pilier gauche 
qu’il occupait. De leurs côtés, les joueurs 
Espoirs portent à l’échauffement d’avant 
matchs un tee-shirt noir pour rappeler 
le souvenir de leur camarade disparu. La 
somme de 18 380 euros recueillie dans 
le cadre de la cagnotte ouverte en ligne a 
permis l’acquisition d’un ordinateur à lec-
ture optique remis à l’hôpital de la Croix 
Rousse et celle d’un fauteuil handisport 
conçu pour la pratique du rugby.

Le logo NG1 aux couleurs du drapeau Belge est floqué par l’entreprise d’Oyonnax Brod Art 01 sur 
l’épaule des maillots de l’équipe première.

La maman de Nicolas Gigot entourée de sa famille proche ici à Verchère le 13 septembre avant le 
match contre Blagnac.

16 USBPA Mag’VIOLET n°16 • [ SAISON 2020-2021 ]

www.smf-formation.fr
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Tél. 04 74 32 77 48

Sébastien MENEVAUT
06 63 73 43 29
s.menevaut@smf-formation.fr

Delphine GARDETTE
06 25 31 08 37
d.gardette@smf-formation.fr

N
otre organisme de formation est 
au service des entreprises depuis 
2008, nous proposons à nos 
clients des solutions adaptées 

permettant de répondre aux exigences de 
sécurité et obligations dé� nies par le code 
du travail « voir rappels réglementaires » ainsi 
que d’augmenter la sécurité des hommes, 
des biens, et d’optimiser la performance 
des organisations.

Parallèlement nous formons aussi aux 
métiers de la logistique et de la restauration 
«  Pré-quali� ante et quali� ante  » pour les 
personnes en recherche d’emploi ou en 
reconversion professionnelle.

NOS MOYENS MATÉRIEL
12 Rue du Peloux à Bourg-en-Bresse :

1200 m2 de hangar dédiées à la conduite 
de chariots élévateurs et pour la préparation 
de commande.

150 m2 de magasin école.

600 m2 d’aire d’évolution extérieure : une 
remorque et un camion avec un plateau 
de chargement.

Matériel logistique de stockage : palettier, 
conteneurs, transpalettes, emballages, etc...).

Toutes nos formations peuvent être 
dispensées au sein même de votre 
entreprise

Nous pouvons vous accompagner dans votre
recherche de � nancement de formation.
Quelle que soit l’OPCA dont vous dépendez,
nous vous aiderons à monter votre dossier

NOS VALEURS : QUALITÉ, RÉACTIVITÉ ET COMPÉTITIVITÉ

MANUTENTION
& LEVAGE

HABILITATION
ÉLECTRIQUE

GESTES & POSTURES / PRAP 
+ ERGONOMIE

SECOURISME

QUALIFICATION DE 
MAGASINIER NIVEAU V 
+ LOGISTIQUE + TITRE 

PROFESSIONNEL

INCENDIE
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VIOLETTES BRESSANES 

Être à la fois ensemble
et indépendant...

L a convention signée entre l’USBPA 
et les Violettes Bressanes ne prive 
ni les uns ni les autres de leur au-
tonomie, mais renforce leurs liens.

Surtout ne pas perdre son indépendance. 
Chacun y tient comme à la prunelle de ses 
yeux. Des yeux, chez les garçons comme 
chez les filles, qui sont, de tous temps, 
couleur violette. 
Se rapprocher davantage, d’accord, faire 
plus de choses ensemble encore d’ac-
cord, participer à des actions communes 
toujours d’accord, mais surtout, surtout, 
ne rien perdre de son autonomie, garder 
chacun sa propre identité, son numéro 
d’affiliation, ses statuts, son bureau, ses 
finances, ses relations avec l’extérieur (la 
ville, les partenaires institutionnels), avoir 
chacun ses projets dans le respect de cha-
cun. 
C’est pourquoi cette convention de par-
tenariat entre l’USBPA et Les Violettes 
Bressanes signée en septembre dernier et 
officialisée lors de la rencontre des Violets 
à Verchère contre Blagnac, était certes 
souhaitable et la bienvenue, mais sans en-
traver en rien la marche en avant indépen-
dante des deux clubs, l’USBPA comme les 
Violettes Bressanes.
Elle renforce des liens, qui ont toujours 
existé certes, mais qui prennent un ca-
ractère plus ferme, plus ambitieux, plus 
structuré, sans que les deux clubs amis, 

frères, jumeaux, comme on voudra les 
nommer, dans le même bassin de vie et 
aux mêmes couleurs de maillot (avec sou-
vent des frères et des sœurs des deux côtés, 
de génération en génération), n’entrent 
dans un même moule. 

Des accords de 
réciprocité

Il aura fallu attendre 50 ans, l’âge des 
Violettes, pour que cette union sans vé-
ritable union mais dans l’union tout de 
même, se fasse un jour. Avec plein de pos-
sibilités de réciprocité et d’entente entre 
les deux clubs comme l’a établi la charte 
qui scelle cet accord, tant dans le domaine 
scolaire, des écoles de rugby, que dans 
ceux des déplacements, des éducateurs, 
de la formation, des arbitres… 
Exemples (parmi d’autres) : les filles re-
tenues dans diverses sélections pour-
ront bénéficier de l’encadrement alloué 
aux garçons dans les mêmes conditions, 
comme l’USBPA pourra disposer des ar-
bitres licenciés Violettes Bressanes en cas 
de besoin… 
D’autres dispositions concernent les 
locaux et installations. Là aussi deux 
exemples : la salle de musculation de 
l’USBPA sera ouverte aux féminines 
dans des créneaux dédiés et la buvette 
« Violette » du stade Fléchon à la Chagne 
sera mise à disposition de l’USBPA. Bien 

évidemment, chaque association, et 
c’est bien normal, reste prioritaire sur ses 
propres infrastructures. 

L’étendard du rugby 
féminin

Si l’USB - USBPA d’aujourd’hui -, n’a jamais 
eu de section féminine, contrairement à 
d’autres clubs créés plus récemment, c’est 
que les restrictions et difficultés à les créer 
à cette époque étaient quasiment insur-
montables . Le rugby féminin a dû se ba-
garrer pour parvenir à exister au plus haut 
niveau et le club des Violettes Bressanes, 
précurseur et pionnier en son temps, a 
porté fièrement durant des décennies 
l’étendard de ce rugby-là pour faire évo-
luer les consciences et marqué les esprits. 
Oui, les filles du sud comme du nord, de 
l’est comme de l’ouest, en France, qui ont 
pris goût au fil du temps à ce sport, leur 
doivent beaucoup à ces Violettes cham-
pionnes, qui, avec leurs internationales 
de l’époque, ont eu leurs années triom-
phales, leurs heures de gloire, et qui as-
pirent à les revivre un jour. 

AR

R U G B Y
U S B P A

Pour marquer leur rapprochement le logo 
des Violettes récemment créé s’inspire de 
celui de l’USBPA mais affirme avec sa fleur 
son identité propre et féminine. 
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VIOLETTES BRESSANES 

Viviane au nom de Marlène…

V iviane Bérodier, une ancienne 
joueuse talentueuse des 
Violettes a succédé à la pré-
sidence à son amie décédée 

Marlène Besson. Avec Aurélie Pesenti à la 
co-présidence. 

« On a été trois fois championnes de France, 
on a réussi le doublé, on faisait partie de 
l’élite du rugby féminin, et puis, on a connu 
des hauts et des bas, il était difficile de se 
maintenir au niveau où on était... »
Sa voix est un peu bercée d’accents nostal-
giques, mais elle retrouve vite ce ton éner-
gique qui a toujours été le sien. Certes, 
le souvenir de ces Violettes d’antan res-
tera pour toujours ancré au plus profond 
d’elle, quand Viviane Bérodier distribuait 
les ballons de relance en attaque aussi 
correctement qu’elle distribuait le cour-
rier à la Poste où elle travaillait. 
Et même si elle refuse que l’on fasse d’elle 
une véritable pionnière des Violettes sur 
Bourg, parce que quelques autres filles 
juste avant elle s’étaient lancées dans 
l’aventure voici 50 ans, il n’empêche que 
Viviane fut, de la saison 74-75 jusqu’en 91, 
une N°10 ou une N°15 quasi inamovible, 
rapide, performante, au jeu au pied ma-
gnifique, redoutée sur tous les terrains  
de France.

Violette avant tout
Quand elle évoque son parcours sportif, 
et seulement parce qu’on l’y invite, on n’y 
voit que du violet, même s’il y eut, juste 

pour la découverte, pour le plaisir, une 
parenthèse californienne (« pour goûter à 
d’autres sensations ») et une courte oppor-
tunité toulousaine (« pour vivre un peu le 
rugby d’en bas, j’en rêvais »), avant de re-
nouer avec sa vie et ses passions d’ici. 
Puis elle prit sa retraite des vestiaires, bien 
avant celle de la Poste il y a deux ans, mais 
sans jamais quitter, des yeux et du coeur, 
ses chères Violettes, toujours un pied au 
bureau du club, toujours une fonction 
comme trésorière, avant d’en être - consé-
quence d’un malheureux destin d’avoir 
perdu Marlène – la présidente aujourd’hui. 
« Il fallait bien qu’il y en ait une pour 
conduire le bateau. Et on n’était pas cin-
quante volontaires ! J’ai accepté à condi-
tion qu’une joueuse, Aurélie (Pesenti), par-
tage avec moi la présidence. J’ai pris les 
seniors et les problèmes relationnels, mais 
je l’informe de tout ».

« Dynamiser notre 
jeu, accrocher des 

victoires... »
Alors oui, les Violettes ne sont plus, en 
compétition, les joueuses conquérantes 
qu’elles furent jadis, le réservoir où 
l’équipe de France pouvait puiser. Et la 
Fédérale 1 où elles évoluent, n’a plus le 
même clinquant et n’attire pas sur elles le 
même regard. 
Mais elles sont toujours là, et Viviane à leur 
tête. « Il faudrait au moins qu’on se main-
tienne à ce niveau , reconnaît elle, mais 
c’est compliqué, on rencontre des équipes 

réserves de grands clubs. J’espère qu’avec 
cette convention (voir par ailleurs) qu’on a 
signée, et qui nous rapproche un peu plus 
de l’USBPA et des Violets, nos filles seront 
moins attirées par les clubs de la région (et 
notamment le LOU bien sûr) et resteront ici 
davantage... »
Elle ne désespère pas Viviane, de voir ses 
Violettes retrouver plus d’allant, plus de 
punch, accrocher plus de victoires («  notre 
jeu est souvent trop « gentillou », pas suffi-
samment dynamisé »), augmenter un peu 
l’effectif, avoir un super leader... 

« Ma richesse à moi...»
Son enthousiasme, son optimiste, 
prennent source dans la structure même 
du club, un « vrai de vrai , avec nos propres 
installations, des vestiaires à notre dispo-
sition, un terrain, un club house sur place 
à la Chagne » . Et elle fait ce constat, avec 
une pointe de fierté en communion avec 
les copines et le staff : «  je crois qu’il n’y a 
pas un autre club en France mieux loti que 
le nôtre, on a tout ».
Il est sûr qu’avec Viviane et « ses » filles, et 
au nom de Marlène, l’esprit violet chez les 
Violettes survivra à tout, c’est sa force. 
Ecoutez - ou plutôt lisez – ce qu’elle dit 
dans son langage à elle : «  Moi, je n’ai ja-
mais touché un centime du rugby, il m’en a 
plutôt mangé pas mal… Mais ma richesse 
je la dois à ma passion pour ce sport et je la 
tiens des gens que j’ai rencontrés... »
Elle en fait du coup la richesse de son 
club, qui fêtera (retard Covid oblige) ses 
50 ans l’an prochain. Marlène en sera. Par  
la pensée . 

Antoine Rousset 

Viviane Bérodier, ancienne joueuse 
à l’ouverture ou arrière, succède à 
la présidence des Violettes à la 
regrettée Marlène Besson. 

Les Violettes Bressanes de 1966 arborent un bonnet.
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BABY RUGBY

La maternelle de l’école 
de rugby

D epuis septembre 2020, l’école 
de rugby de l’USBPA propose 
une section de baby rugby qui 
permet, dès l’âge de trois ans, 

aux filles comme aux garçons de prati-
quer une activité physique collective lu-
dique et éducative.

Le baby rugby est aux écoles de rugby ce 
que la maternelle est à l’école primaire. 
Sans brûler les étapes, doucement, au 
rythme des enfants, garçons ou filles, 
dès trois ans, chacun peut participer à un 
« éveil ludique sportif et convivial » plus 
que d’apprendre à jouer au rugby.

Soutien du club et de la 
municipalité

N’empêche, le ballon en caoutchouc mou 
est ovale, le maillot violet et, comme pour 
les autres catégories d’âges, les règles 
strictes. Tout a commencé en septembre 
2020 à l’initiative de la Fédération na-
tionale de rugby qui voulait donner « à 
la petite enfance le goût de l’activité phy-
sique ». L’USBPA s’est d’autant plus mon-
trée intéressée par ce projet qu’un de ses 
stagiaires, Teddy Herniou, avait retenu 
ce sujet pour son mémoire de BPJEPS 
(1). Yohann Peyronnet, le responsable 
bénévole de l’école de rugby, a trouvé 
auprès des dirigeants du club Violet et 
de la municipalité de Bourg accueil favo-
rable et soutiens. « Nous voulions, dès le 
départ, nous inscrire dans la durée avec 

une organisation solide, des encadrants 
en nombre et diplômés, du matériel sécu-
risé et un lieu fermé pour nous permettre 
de travailler même par mauvais temps », 
confirme Yohann Peyronnet. Ensemble, 
Sylvie Burtin, ancienne troisième ligne 
aile chez les Violettes, passée par Saint-
Orens près de Toulouse puis un an par les  
Etats-Unis, et Mathilde Philibert, en for-
mation BPJEPS, pilier ou talonneur aux 
Violettes bressanes, assurent l’enca-
drement d’une quinzaine de bambins 
de trois à cinq ans. Ils sont réunis les 
mercredis après-midi en deux groupes 
dans la salle de combats du gymnase 
de la Croix Blanche dotée d’un vaste et  
protecteur tatami.

 Le groupe de la section baby rugby (3 à 5 ans) de l’USBPA est encadré par Sylvie et Mathilde.

Les exercices corporels proposés s’inscrivent dans des historiettes ludiques et éducatives.

Expliquer les règles et les 
faire respecter

Là, l’espace est borné par des cônes 
souples pour matérialiser les limites à ne 
pas dépasser et ainsi éduquer ces jeunes 
esprits aux fondements de la discipline. 
Sylvie et Mathilde inscrivent les exercices 
corporels dans différents jeux, saynètes et 
historiettes. « En les amusant, nous leur fai-
sons découvrir le goût de l’effort physique, 
les valeurs de partage, le respect de l’autre, 
des consignes et des règles. C’est ludique 
mais avec une réelle dimension éduca-
tive », confirme Sylvie Burtin. Les éduca-
trices préparent en amont les séances de 
trois quarts d’heure car, « à tous les ni-
veaux de l’école de rugby, des plus jeunes 
aux espoirs, notre projet éducatif repose 
sur l’engagement professionnel de cha-
cun, permanents comme bénévoles, sur 
l’apprentissage des règles et leur respect 
sans être focalisé, pour les catégories les 
plus jeunes, sur la seule performance », ex-
plique Yohann Peyronnet. Une approche 
pédagogique qui comble la maman d’Os-
car qui voulait inscrire son bambin de 
quatre ans « dans une activité sportive 
collective où l’esprit d’équipe, le respect 
de l’arbitre et de la discipline sont essen-
tiels ». Au gymnase de la Croix blanche les 
mercredis après-midi, dès 16 heures, c’est 
déjà l’apprentissage des règles indispen-
sables au bien vivre ensemble.

S.B

(1) BPJEPS, Brevet professionnel de la jeunesse, 
de l’éducation populaire et du sport, diplôme de 
niveau IV (baccalauréat ou diplôme équivalent).20 USBPA Mag’VIOLET n°16 • [ SAISON 2020-2021 ]
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www.ain.fr

Le Département
PARTENAIRE DE L’USBPA



BABY RUGBY

Inscription au Baby Rugby
Pour inscrire votre enfant (garçon ou fille) au baby rugby de l’USBPA contactez : 

Yohann Peyronnet : 06 18 07 10 50 - Mail : ypeyronnet@asso.usbpa.com
Coût de l’inscription trimestrielle : 50 euros.

Les éducatrices de la section 
baby rugby cherchaient pour 
leur groupe une mascotte. 
C’est un ours habillé aux 
couleurs du club qui a été re-
tenu. Taillée par Nathalie (1) 
dans un maillot violet XXL, 
cette mascotte reprend les 
symboles de l’USBPA jusqu’à 
la date de sa création, 1902, 
inscrite sur le col. Ce rappel 
mémoriel montre aux plus 
jeunes l’enracinement du 
club dans son territoire et la 
transmission de génération 
en génération de son his-
toire et de ses valeurs. Mais 
pour les jeunes enfants, une 
mascotte c’est aussi un ob-

jet affectif et « une source de 
langage propre à déclencher 
la parole des plus timides », 
disent les pédopsychiatres. 
Ici, à la section baby rugby 
de l’USBPA, l’ourson violet 
est aussi un objet de récom-
pense. Chaque semaine, 
le plus rapide, le plus en-
gagé, le plus respectueux 
des règles, le plus sage… se 
voit attribuer la mascotte 
qu’il garde avec lui toute la 
semaine. L’ourson devient 
alors un objet de fierté !

(1) Natahlie Donadieu, créatrice 
de nounours décoratifs
Mail : naninours82@gmail.com
www.naninours82.com

L’ourson violet, mascotte de la 
section baby rugby
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DES OFFRES EXCEPTIONNELLES SUR NOS VÉHICULES EN STOCK

OPEL

OPEL 
CROSSLAND 
LLD sur 48 mois
À PARTIR DE

199 €/mois(1)

SANS APPORT - Entretien compris
sous conditions de reprise
dans la limite des stocks disponibles

(1) Exemple pour une location longue durée sur 48 mois et 40 000 km pour un Opel Crossland X Edition 1.2 83 ch neuf : sans apport,soit 48 loyers de 199 €, incluant la prestation facultative d’entretien comprenant la prise en charge des 3 premiers 
entretiens périodiques.  Prestation souscrite auprès d’Opel France - SAS au capital de 12 939 625 € - Siège social : 7 rue Henri Sainte Claire Deville 92500 Rueil-Malmaison R.C.S Nanterre B 342 439 320. Montants exprimés en TTC (hors assurances). 
Restitution en fin de contrat avec paiement de frais de remise en état standard et km supplémentaires. Sous réserve d’acceptation du dossier par Opel Financial Services, nom commercial de Opel Bank, SA au capital de 101 929 642 €  RCS Nanterre 
562 068 684 - Immatriculation ORIAS N°07009184 (www.orias.fr). Offre non cumulable,  réservée aux particuliers sous condition de reprise de 1 000 € ajoutés à la valeur de reprise estimée par votre point de vente de votre véhicule d’une puissance 
réelle inférieure ou égale à celle du véhicule neuf acheté, ou d’une reprise forfaitaire de 1 000 € dans les autres cas (pour les véhicules hors estimation « reprise Opel »). Une estimation indicative de votre véhicule est accessible sur le site internet 
www.reprise.opel.fr. Valable pour toute commande jusqu’au 31 août 2020 auprès du réseau Opel participant d’un Crossland X Edition 1.2 83 ch neuf.
Modèle présenté : Opel Crossland X  Elegance 1.2 Turbo Essence 110 ch BVM neuf avec options Peinture brillante, Rails de toit chromés, Pack Vision, Toit contrasté, Jantes Technical Grey. sans apport, soit 48 loyers de 289 €, entretien compris.
Consommation mixte gamme Crossland X (l/100 km) : 4.0/5.7 (NEDC) 4.7/6.5 (WLTP) et CO2 (g/km) : 102/118 (NEDC) 125/150 (WLTP).
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CLUB AFFAIRES

Une AOC François Belay !…

R encontrer François c’est toujours 
du plaisir, même si, en juillet, la 
rencontre n’avait été que télépho-
nique et la bise virtuelle. 

A cette époque, il était en « quatorzaine » 
et il avait pourtant, à l’autre bout du fil, 
ce ton enjoué qu’on lui connaît, ces mots 
chaleureux qui touchent le coeur et ce 
refus de se plaindre quand on n’est pas 
au mieux. 
Depuis, une fois l’alerte passée, et son 
Tour de France terminé, il a repris ses acti-
vités, et celle entre autres, au club Affaires 
de l’USBPA dont il est membre depuis sa 
mise en place, et où il est comme chez lui, 
comme partout où il a des amis, et où il 
éprouve de la joie à être là. 
Dans ce club de coeur, où sa passion 
pour le rugby (qui lui vient de son enfance 
quand il jouait pilier droit) a trouvé racine, 
François Belay est forcément à l’aise et 
prêt à tout pour lui apporter tout son sa-
voir-faire. C’est à dire toujours dans ce 
qu’il sait le mieux faire, dans le contact, 
l’animation, la mise en relation entre les 
membres, le don de nouer des liens entre 
eux, etc. Bref, être ici, dans ce club d’une 
centaine de personnes d’horizons divers 
et aux réseaux différents, pour répondre 
vraiment à ce que l’on attend de lui. 

Une passion viscérale
à partager

Avec son agence AOC (comme un petit 
clin d’oeil au label réputé de ce qui se fait 
de mieux au monde en qualité dans sa 
Bresse cocoricotante), aussi efficace dans 
l’organisation que dans l’animation, il lui 
a été demandé d’accroître encore un peu 

plus l’audience du club, lui faire franchir 
un pas supplémentaire, coordonner da-
vantage les soirées thématiques en cours 
d’année, leur donner plus de punch, en 
permettant aux partenaires de se retrou-
ver encore plus soudés autour des valeurs 
communes qui sont les leurs. 
On sent bien – parce que c’est dans la 
nature de ce jeune grand-père de quatre 
petits enfants de vivre des challenges 
nouveaux – que tout cela est dans ses pos-
sibilités, et que, malgré toutes les tâches 
qu’il remplit et bien d’autres responsabi-
lités associatives, il se montrera à la hau-
teur . Comme toujours.
Et puis, que ne ferait-il pas pour cette 
USBPA qu’il aime, cette passion viscérale, 
outre ses talents de speaker officiel les 
jours de match à Verchère, et, sans avoir 
de présidence de club à assumer qu’il 

laisse bien volontiers à Jean-Christophe 
Vanier « avec lequel, dit-il, je m’entends 
bien ».

« On y croit »
François a une confiance inébranlable 
dans les ressources de son club d’affec-
tion, et en son avenir. Il nous l’a encore 
confié récemment : « Il a les reins solides, 
il est entre de bonnes mains, et, sans cette 
crise du Covid, on avait les moyens sur le 
terrain d’accéder à nouveau en Pro D2. 
Là, on est dans une jolie poule, avec plein 
d’enjeux, plein de belles rencontres. On y 
croit... »
Et sa force, à François, c’est de nous trans-
mettre sa foi et d’y croire avec lui. 

Antoine Rousset

François Belay assure l’animation des matchs à Verchère et, aux côtés de Jean-Christophe Vanier, 
celle du Club Affaires « Tous Violets »

Club Affaires de l’USBPA :
Une passerelle entre le monde sportif 
et celui des entreprises
Le club Affaires de l’USBPA rassemble une centaine de chefs 
d’entreprises attachés aux valeurs du rugby et au club bur-
gien. Cette structure associative présidée par Jean-Christophe 
Vanier (Matériel agricole Gauthier) est une passerelle entre le 
monde sportif et les entreprises de l’Ain comme de sa région. 
Elle organise des rencontres propres à créer un réseau de pas-
sionnés de rugby acteurs du développement économique et 
conçoit plusieurs soirées à thèmes conviviales au cours des-

quelles une personnalité de renom intervient. L’organisation 
de ces évènements est désormais confiée à Bénédicte Basset 
de l’agence de communication AOC et François Belay, son di-
recteur, en assurera l’animation.

Bureau du Club Affaires de l’USBPA présidé par Jean-
Christophe Vanier : Bernard Trucks (Johann Bailly, Manuel 
Fernandès), Agence AOC (François Belay, Bénédicte Basset), 
Renault Trucks (Stéphane Gagneret), One Sound (Stéphane 
Veyret), Génerali (Élie Chartre), SAMSE-Bourg matériaux 
(Pascale Courand).
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Centre de Préparation Physique et de Bien-être Clé O Forms

 Que vous soyez sportif professionnel ou amateur, à la recherche d'une pause bien-être ou d'un dépassement de SOI, 
Faites le choix Clé O Forms! 

Clé O Forms

Préparation Physique

Vous souhaitez augmenter vos performances sportives grâce à un vrai travail de 
fond ? Vous êtes soucieux de préserver votre intégrité physique (musculaire, 
ostéoarticulaire), et ainsi réduire le risque de blessure? Ne négligez pas 
l'importance de la préparation physique ! Le personnel expert Clé O Forms vous 
accueille, vous conseille et vous accompagne tout au long de votre programme 
sportif (TRX, Cross training, CAF, HIIT, LIA, Massage avant l'effort, etc.…) dans 
un cadre moderne, doté d'équipements High-Tech !

Récupération Physique

La récupération post-effort est indispensable pour pouvoir enchaîner vos 
séances sportives plus facilement et permettre à votre corps de se 
régénérer et d'éliminer les déchets ainsi que les toxines accumulées. 
Tirez profit des bienfaits de nos programmes de récupération physique : 
par le chaud (Hammam, Sauna, Jacuzzi), par le froid (cryothérapie IEF), 
le massage après l'effort... Soulager vos muscles et limitez ainsi les 
courbatures !

Plus d'infos sur : 
 www.cle-o-forms.fr

Flachez moi 
avec votre smartphone

42 chemin de la Berlotte 
01370, MEILLONNAS



BENEVOLES, LE TRAVAIL DE L’OMBRE

« On s’est connus au bord du terrain. »

« On s’est connus au bord du terrain, 
entre passionnés de l’USB. Puis Jean-Paul 
Pirat m’a dit un jour : viens, on a besoin 
de toi. » De ce jour, Roger Jolivet a voué 
au club une bonne partie de son temps 
libre de retraité. Ils sont aujourd’hui en-
viron soixante-dix bénévoles accrédités 
par le club. Ils s’y consacrent à fond ou 
plus ponctuellement. Leur motivation ? 
Une sincère reconnaissance envers une 
équipe et un club violet qui leur procurent 
de grandes joies sportives. Jean-Paul 
Pirat : « on aime tous le rugby, et ce club-
là en particulier, qu’on fréquente souvent 
depuis l’enfance. Être bénévole, c’est lui 
rendre service. » Le travail abattu par les 
bénévoles est indispensable à l’USBPA : 

les jours de matchs, ils assurent l’accueil, 
les guichets, contrôlent les entrées et font 
tourner les trois buvettes. Ils sont aussi 
mobilisés au club-house pour les récep-
tions d’après-match. Pas de place pour 
l’amateurisme et l’à-peu-près. Le service 
doit être efficace et rigoureux. Cette « pro-
fessionnalisation » progressive des tâches 
bénévoles est la marque d’un club installé 
dans le haut niveau. 

Confiance mutuelle 
Au-delà du service rendu, les bénévoles 
trouvent à l’USBPA une ambiance amicale 
et un « esprit de famille ». « On s’entend 
tous très bien », confirme Roger Jolivet, 
qui cite les « petits casse-croûte » occa-

sionnels qui cimentent l’amitié. La proxi-
mité avec le staff et les joueurs de l’équipe 
pro compte également beaucoup. La troi-
sième mi-temps de chaque match se joue 
autour du repas servi par les bénévoles. 
« Les dirigeants et le staff du club nous 
font confiance ; ils savent qu’ils peuvent 
compter sur nous», assure Jean-Paul 
Pirat, connu pour répondre présent dans 
les quatre minutes qui suivent un appel 
au secours du club (il habite tout près de 
Verchère). Il est bénévole responsable du 
club-house, de la logistique des buvettes 
et des achats pour l’école de rugby. Autant 
dire qu’il est au club quasiment tous les 
jours, comme Roger Jolivet. 

A.B.

« Le bouche à oreille est le meilleur vecteur de recrutement. Tous 
les bénévoles sont de grands supporteurs des Violets. Ils ne se 
retrouvent pas là par hasard. »
Elise Calland, référente des bénévoles au sein du staff de l’USBPA

« Le rugby-télé, c’est pas pour nous. Le stade me manque. Quand 
je promène mon chien pendant l’heure de sortie autorisée par le 
confinement, je pense au club. »
Roger Jolivet, bénévole

« Les jours de match, tout doit être bien rodé. Et donc 
parfaitement préparé en amont. » 

« Chaque fin de saison, le club offre une journée barbecue 
aux bénévoles. C’est une manière de leur montrer notre 
reconnaissance et nos remerciements ».
Clément Sourioux, directeur administratif de l’USBPA, aux fourneaux le 
jour J

POUR REJOINDRE LES BÉNÉVOLES
Faites-vous connaître auprès d’Elise Calland par mail à ecalland@usbparugby.com
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Retrouvez toutes les actualités 
de l’USBPA sur les réseaux et 
www.usbparugby.com

P eu à peu, avec constance, 
l’USBPA hisse ses infrastructures 
et son fonctionnement aux 
exigences de la ProD2. Les outils 

de communication du club et sa nouvelle 
boutique participent de cet objectif et 
contribuent à la visibilité comme au 
rayonnement du club.

Baptiste Mocellin, Isérois d’origine, est 
depuis trois ans à l’USBPA. D’abord dans 
le cadre d’un service civique de neuf mois 
puis, depuis septembre de l’actuelle sai-
son, il assure la communication du club 
et prépare en alternance un Master 2 
« Management des organisations spor-
tives ». Un poste laissé vacant par Nicolas 
Grisoni parti à Paris intégrer l’Etat-Major 
des Armées où il gère la communication 
digitale. Convaincu de la puissance d’In-
ternet et des réseaux sociaux, Baptiste 
s’est déjà attaché à refondre et à dyna-
miser le site Internet de l’USBPA qui est 
passé de 20 000 à 33 000 visites par mois ! 
Une puissante vitrine numérique qui 
évoque l’actualité du club, présente l’ef-
fectif des joueurs, l’organigramme du club 
et archive les 15 numéros du Mag‘Violet 
consultables en ligne. Sur les réseaux so-
ciaux, Baptiste jongle entre Facebook, 
Twitter et Instagram pour adapter les 
messages aux publics auxquels chaque 
outil digital s’adresse. Pour lui, Facebook, 
« dont le nombre d’abonnés au compte du 
club est passé de 8000 en 2018 à 13 000 
aujourd’hui », vise un public large de 12 
à 70 ans. Twitter, « c’est le royaume de la 
spontanéité, ça va vite. Les messages sont 
courts et touchent un public de la tranche 
d’âge 25/35 ans ». Instagram s’adresse lui à 
un public jeune, « de 12 à 25 ans, et repose 
beaucoup sur la photo et la valorisation 
personnelle ». Désormais, c’est une chaîne 
Youtube avec la diffusion de résumés de 
matchs (1 700 vues pour le match Dijon-
Bourg) et une page Linkedin, riche déjà de 
700 abonnés, qui viennent s’ajouter à la 
panoplie des outils de la communication 
numérique de l’USBPA.

Les doux tons de parme 
de la boutique

En binôme avec Baptiste, Lucas Verweirde, 
un alternant qui prépare à l’INSEEC 
Lyon un Master Management du sport, 
gère la nouvelle boutique aux doux tons 
de parme. C’est un beau showroom où 
s’étalent écharpes, tee-shirts, doudounes, 
bonnets, drapeaux… aux couleurs vio-
lettes. Installée à Verchère dans les nou-
veaux locaux du centre de formation, la 
boutique ouvre sa vitrine taillée en ovale 
sur la bodéga chère aux supporters de la 
tribune CGT et accueille la banque de la 
billetterie modernisée et connectée du 
club burgien. Lucas s’occupe par ailleurs 
de la bonne visibilité des partenaires du 
club sur le terrain comme sur les supports 

édités par l’USBPA. Il s’assure, les jours de 
matchs, de la présence sur le terrain de 
leurs oriflammes, de la bonne diffusion de 
leurs spots sur les écrans géants comme 
sur les panneaux lumineux défilants et vé-
rifie le format et l’emplacement des publi-
cités publiées dans le Mag’Violet. Comme 
dans n’importe quelle entreprise, l’USBPA 
se doit de maîtriser et de mobiliser tous 
les outils de communication que l’époque 
nous offre. Une époque entre deux 
cultures où se mêlent encore les pratiques 
d’hier et celles de demain et obligent cha-
cun de connaître autant l’ancien que le 
nouveau monde…

S.B

COMMUNICATION ET BILLETTERIE

Boutique et réseaux sociaux,
les vitrines du club violet

Baptiste Mocellin et Lucas Verweirde, les deux alternants en charge de la communication, de la 
boutique violette et de la billetterie à l’USBPA.
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SEMINAIRE

D epuis qu’elle a pris possession 
de ses nouveaux locaux cou-
rant 2020, l’USBPA accueille les 
événements professionnels ou 

privés avec une prestation sur mesure et 
100% rugby. 

A l’image du Matmut stadium ou de Jean 
Bouin, le stade Marcel Verchère accueille 
désormais les événements professionnels 
ou privés en quête de panache et de carac-
tère. Le staff de l’USBPA n’attendait plus 
que les nouveaux locaux pour proposer 
cette offre de prestation personnalisée, 
adaptable à tout type de rencontre de 10 
à 250 personnes.
Franchement, un séminaire d’entre-
prise ou une session de team building 
ont tout de même une autre allure dans 
une enceinte aussi vibrante et populaire 
que Verchère ? D’autant que le club ne 
se contente pas de mettre à disposition 
ses cinq salles de réunion et sa loge pa-
noramique. Il propose une prestation 
d’accueil, d’animation et de restauration 
construite sur mesure. « Nous pouvons 
organiser une visite des coulisses des in-
frastructures en compagnie de joueurs pro, 
du centre de formation aux vestiaires et à 
la salle de musculation » détaille Quentin 
Vouillon.« Il est bien sûr possible d’assister 
à un entrainement. » 
L’esprit rugby et l’exigence du haut niveau 
vous inspirent ? Le staff peut faire partager 
son savoir et son expérience du manage-
ment de la performance, ou aborder des 
thématiques comme le sport santé. Plus 
engageant pour les participants : des ate-
liers d’initiation au rugby ou à l’entraîne-
ment physique et musculaire. Rien de tel 
pour se déconnecter du pur intellect…

L’USBPA peut compléter la prestation avec 
un reportage photo ou vidéo, une anima-
tion DJ, la déco des espaces aux couleurs 
du client, les formules traiteur… 

Le groupe Bernard a déjà testé - deux fois 
depuis l’été – avec satisfaction le profes-
sionnalisme de l’accueil et de l’organisa-
tion du club violet.

A.B.

Combien de salles disponibles ?
5 salles de réunion, d’une capacité de 
10 à 100 personnes (250 en simultané), 
équipées en wifi et vidéo-projection.

La loge c’est où ?
Espace panoramique situé au-dessus 
de la tribune Sud, dédié à l’accueil VIP, 
aménageable pour un repas assis ou 
un cocktail dînatoire (capacité maxi-
mum de 200 personnes)

Entreprise ou particulier ?
L’offre s’adresse autant aux entreprises 
et aux institutions (pour des séminaires, 
conventions…) qu’aux particuliers et 
aux associations (événement festif, an-
niversaire…)

Les tarifs ?
Négociés en fonction de la prestation 
complète, à partir de 60€ par personne 
(restauration comprise).

Le week-end également ?
Pas de restriction sur le planning : 
prestation envisageable en journée et 
en soirée, en semaine et le week-end, 
sur une demi-journée comme sur deux 
jours. 

Si ça me tente…?
Contactez sans attendre Quentin 
Vouillon (06 21 92 78 87) ou Simon 
Gloriod (06 68 89 81 48).

« Votre » événement au cœur
du stade violet

Visites des infrastructures avec Joueurs et Staff de l’équipe pro

Repas en loge avec vue sur le terrain 
d’honneur pour clôturer le séminaire 
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ANCIENS INTERNATIONAUX

Lionel Nallet a bien grandi…

V iolet jusqu’à ses 18 ans, Lionel 
Nallet a connu une belle aven-
ture rugbystique, nationale et 
internationale. Avec lui, on met 

un terme (provisoire...) à cette série sur 
les internationaux qui ont passé une par-
tie de leur vie dans les rangs violets.

Même si à l’origine de sa carrière il a por-
té le maillot violet à Bourg, là où il a vécu 
toute sa jeunesse, toute son adolescence, 
ce n’est pas sur ces terres bressanes que 
Lionel Nallet a accompli ses plus beaux 
exploits et s’est fait connaître sur tout le 
territoire et au-delà… 
C’est donc avec beaucoup d’humilité, 
sans pousser le cocorico trop fort et trop 
haut, que nous abordons ce dernier volet 

de notre série sur les anciens internatio-
naux qui sont passés par Bourg, l’USB et 
Verchère.
Et l’homme que nous rencontrons, dans 
son usine spécialisée dans l’usinage de 
précision de pièces métalliques, dont 
il tient sereinement les rênes avec son 
beau-frère Julien Tarare, à Saint-Etienne 
du Bois, semble presque étonné qu’on 
veuille encore évoquer son parcours, le 
soumettre aux sempiternelles questions 
journalistiques, alors qu’il a pris sa retraite 
rugbystique voilà un certain temps déjà. 
Sorti de son bureau, un peu de barbe 
poivre et (de plus en plus) sel dépassant 
d’un masque qui cache sûrement un bon 
et franc sourire, Lionel Nallet nous pro-
pose l’entretien dans un autre local, pour 

plus de tranquillité. Et là, une fois tous 
deux assis, on respire un peu mieux, tant il 
est plus facile, pour l’interview, de parler à 
un géant assis de préférence à un colosse 
debout !

Bourg jusqu’à ses 18 ans...
Certes, à tous les âges de sa vie il fut 
grand, même à ses tout débuts quand il 
était petit. Ses parents l’ont immergé dans 
le grand bain du rugby dès 6 ans. Ce qui 
plaisait à son père, lui plut aussi. Il y fit ses 
classes, devint assez jeune un 2ème ligne 
plutôt doué, et des clubs de la région s’in-
téressèrent à lui. L’un d’eux, Bourgoin, le 
contacta, mais c’était un peu tôt. 
« Je n’y suis pas allé tout de suite, dit-il, 
parce que je voulais finir mon Bac Pro. J’y 
suis parti l’année d’après, à 18 ans, en me 
disant que si on venait me chercher c’est 
que j’avais peut-être quelque chose à faire 
dans le rugby. J’ai essayé, je n’étais pas 
trop convaincu à l’époque..... »

 Bourg n’avait-il pas tenté de le retenir ? 
« Si bien sûr. Mais c’était compliqué pour 
eux. C’est vrai qu’ils auraient aimé que 
je reste, mais j’avais pris ma décision. 
Bourgoin jouait alors à un niveau au-des-
sus, alors que les Violets étaient redescen-
dus. Il était difficile de refuser une telle pro-
position... »
Il ne savait pas, évidemment, qu’il ne 
porterait plus jamais le maillot de son 
club d’origine, mais, au fil des saisons, 5 à 
Bourgoin, 6 à Castres, 3 à Paris et le reste 
(et au final), 3 à Lyon, il se fit forcément 
à l’idée que le pays natal ne serait plus 
qu’un pays où l’on revient par amour, par 
amitié, par nostalgie, mais pas pour y re-
chausser les crampons. Peut-être malgré 
tout avait il quelque part dans la tête le 
vague projet (qui se concrétisa plus tard) 
d’y venir travailler après le rugby…

De la déception,
pas de regrets

En 2000, il disputait son premier match 
avec l’équipe de France, en Roumanie, 
avant d’en enchaîner 70 autres. Plus de 
dix ans au sommet, plus de dix ans à par-
courir la planète ovale, à changer de mail-
lot sur le territoire national, au gré de ses 
transferts, mais tout en gardant, sous des 

 Lionel Nallet est revenu au pays après une brillante carrière internationale.
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ères différentes d’entraîneurs, le même 
maillot international au même poste. « Il 
m’est arrivé, pour dépanner, de jouer deux 
ou trois fois 3ème ligne, pas plus ». A deviner 
sa moue derrière son masque on sent bien 
que ce n’était pas sa tasse de thé !
Alors bien sûr, il faut bien qu’on remue un 
peu le fer dans la plaie de « notre » interna-
tional vice champion du Monde en 2011. 

Pas trop de regret d’avoir perdu cette fi-
nale 7-8 face à la Nouvelle-Zélande ? 
« Non, je n’ai pas nourri spécialement de re-
grets, seulement de la déception de ne pas 
être champion du Monde avec les copains. 
On a tout donné à fond dans ce match, à 
aucun moment je me suis dit que j’aurais 
dû faire ceci ou cela. Ce sentiment fut par-
tagé par tous ».
 
S’est-il trouvé toujours à l’aise dans ce 
milieu ?
 « Oui totalement parce que tout le monde 
est vraiment motivé. Il y a des périodes dif-
ficiles certes, mais c’est autre chose qu’en 
club. On vit ces rassemblements tellement 
intensément... »

Confidences pour 
confidences

C’est alors qu’il nous fait cette confidence 
assez surprenante : « le rugby, ça n’a pas 
été forcément une passion pour moi. Je 
pense que j’aurais pu m’épanouir aussi 
dans un autre sport. Certes, la technique 
pure du rugby oui j’aime ça, mais je ne 
vais pas regarder tous les matches à la 
télé, deux ou trois par an ça me suffit. Par 
contre l’ambiance sur le terrain, l’esprit de 
camaraderie, ça d’accord. En revanche, 
et j’ai toujours été clair là-dessus, à partir 
du moment où j’arrêtais la compétition, je 
n’allais pas continuer là-dedans, c’est pour 
cela que je me suis organisé bien avant... »

On change de sujet. L’équipe de France 
actuelle qu’en pense t il ? « On sent un 
autre état d’esprit, des joueurs plus libérés, 
plus offensifs, qui se font plaisir sur le ter-
rain. En tant que supporter de cette équipe 
maintenant, forcément ça me plaît... »    
Autre question, avec joker s’il le souhaite 
(mais qu’il balaie), Laporte président son 
avis sur lui ?
« On m’a demandé, à l’époque pour l’élec-

tion, d’être dans des comités de soutien, 
pour lui ou pour son concurrent. J’ai dit 
non. Je ne suis plus dans le monde du rug-
by, pas assez au courant de ce qui s’y passe. 
Quand je n’ai pas assez la maîtrise d’un su-
jet, je ne me permets pas de juger. J’ai vu 
qu’il avait été élu, c’est tout »

Et Galtier, avec qui il a joué quelques 
matches par le passé, quelle vision en 
a-t-il ?
« C’est un très bon technicien, il a de grosses 
qualités, mais humainement, d’après des 
échos que j’ai eus de certains joueurs en 
clubs, je ne l’aurais peut-être pas trop ap-
précié. En équipe de France, c’est différent, 
il n’a les joueurs que de temps en temps... »

Alors, le rugby, vraiment fini-fini pour 
lui ? N’y jouera-t-il plus aucun rôle ? 
« Je n’ai pas trop le temps de penser à tout 
ça. Mais je ne suis pas fermé »
A 44 ans, avec un boulot qui lui plaît, sa fa-
mille plus proche, d’anciens joueurs qu’il 
revoit, dont l’ami Chabal bien sûr, l’avenir 
attendra mais il lui reste ouvert ... 

Antoine Rousset
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